
La raison finirait donc parfois par l'emporter...
Douché par le peu d'empressement des offices phi-
latéliques du monde entier à émettre des timbres 
Olympiques moyennant redevances, le départe-
ment marketing du CIO a modifié le 7 février 2013 
les directives proposées en décembre 2011.
Il sera désormais possible à un comité national 
Olympique d'autoriser, dans certaines conditions 
et avec une indépendance relative, des émissions 
philatéliques.
Il faut rappeler qu'à l'occasion de Londres 2012, 
seuls 20 % des 200 pays membres du CIO ont ac-
cepté les règles imposées en 2011. Il fallait réagir, 
sous peine de voir disparaître à terme, la philaté-
lie Olympique. On ne peut que s'en réjouir...
Autre sujet brûlant, la création d'une fédération 
internationale des collectionneurs Olympiques 
destinée à se substituer aux FINO, FIMO et FIPO 
créés par le président Samaranch. Ce dossier 
avance, chaotiquement, mais il avance...
Après plusieurs séances de travail à Lausanne, le 
Working group a proposé des statuts aux instances 
juridiques du CIO. La nouvelle entité s'appellerait 
"association internationale des collectionneurs 
Olympiques (AICO)". Le problème important à 
régler reste la nature des futures relations entre 
le CIO et l'AICO (indépendance, contrôle, subor-
dination ?). Cette interface n'est, à ce jour, pas 
clarifiée.
Si les parties en présence arrivent sur ce sujet à 
un accord solide, fondé sur une complète trans-
parence et une confiance mutuelle, l'AICO pourra 
être portée sur les fonds baptismaux en novembre 
2013.
Il faut remercier David Maiden, coordinateur 
du projet et Francis Gabet, directeur du musée 
Olympique, de leurs remarquables efforts pour re-
chercher la meilleure solution dans l'intérêt des 
collectionneurs Olympiques.
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Le Tour de France a 100 ans. Le 29 juin 2013, la Poste était 
un bloc de huit timbres illustrant les maillots et les points 
de passage emblématiques de la centième édition de cette 
épreuve cycliste mythique.

Mutatis Mutandis

Nous avons le regret 
de vous faire part 
de la disparition 

de notre ami 
Michael Berry, 

membre britan-
nique de l'AFCOS.
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sont à notre porte !

Les collectionneurs olympiques et sportifs voient avec 
intérêt (et une petite excitation !) les prochains Jeux 

Olympiques approcher : Sotchi en 2014, Rio de Janeiro en 
2016 et PyongChang en 2018 !
Les villes hôtes de ces trois prochains Jeux Olympiques 
d’hiver et d’été sont connues depuis quelques années 
déjà et leurs Comités d’organisation travaillent d’ar-
rache-pied pour respecter les délais et être prêts le jour 
de l’inauguration. Dans l’ordre chronologique, ce sont 
les Jeux Olympiques d’Hiver de Sotchi, Russie, qui auront 
lieu les premiers, avec le 7 février 2014 comme date du 
Jour officiel d’ouverture. La Russie à investi des sommes 
pharamineuses – les dernières estimations parlent de 
50 milliards de US dollars – pour assurer le succès de 
« ses » Jeux.

Ces Jeux Olympiques d’Hiver de 
Sotchi (ou Sochi en anglais) ne 
vont pas seulement demander 
du temps aux collectionneurs 
olympiques, mais aussi de l’ar-
gent, s’ils veulent obtenir tous 
les timbres-poste, les entiers 
postaux, les pièces de monnaies 
et autres memorabilias qui ont 
été émis et qui vont encore 
être mis en vente d’ici l’ouver-
ture des Jeux. Les derniers Jeux 
Olympiques de Londres 2012 ont 
apporté une quantité énorme de 
timbres-poste  spéciaux, timbres 
d’usage courant, timbres pour 
les médaillés d’or, feuillets-souvenir, enveloppes 1er Jour, enveloppes spéciales, empreintes de machines 
à affranchir, oblitérations et cachets, etc., etc. Si on y ajoute les pin's, les pièces de monnaie et les 
autres memorabilias, les Jeux de Londres 2012 ont probablement battu un nouveau record de « souvenirs » 
émis pour des Jeux Olympiques ! 
Si la tendance identifiée jusqu’ici pour Sotchi se poursuit, ces Jeux de 2014 pourraient égaliser le 
nombre total de « souvenirs » émis pour Londres 2012, voire même le dépasser ! Jusqu’à ce jour, les 
émissions de la Poste russe ont été si nombreuses – surtout pour les entiers postaux - que les collec-
tionneurs russes eux-mêmes ont des difficultés « à suivre » le rythme. Mais essayons tout de même d’y 
voir plus clair.
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Entier postal (enveloppe, courrier A) de la Poste russe, 
avec l'une des mascottes des Jeux de Sotchi 2014. Utilisation courante.

Premier bloc souvenir émis en 2011 
par la Poste russe pour les Jeux de Sotchi 2014.

Sotchi 2014

Jean-Louis Emmenegger, membre de l'AFCOS et rédacteur philatélique AIJP



Les prochains J.O.
sont à notre porte !

Le 27 février 2012, deux feuillets-souvenirs ont été 
émis, illustrant les mascottes pour les Jeux Olympiques 
d’hiver et les Jeux Paralympiques. Les timbres autocol-
lants de ces deux feuillets peuvent être détachés du 
bloc-feuillet et être utilisés seuls sur enveloppes. Deux 
mois plus tard, le 27 avril 2012, la Poste russe a émis 
des timbres-poste pour la série « Olympic Tourism » re-
présentant des monuments ou paysages renommés de 
la région de Sotchi et de la Mer Noire. Chaque valeur de 
ces quatre timbres fut aussi émise sous la forme d’un 
feuillet-souvenir (six fois le timbre + un texte) et la sé-
rie des quatre timbres figure aussi sur un autre feuillet-
souvenir (avec un texte en six langues) ! 

Le 18 septembre 2012 fut émis un timbre avec un tout 
autre motif : il représente un « QR-Code » (QR = Quick 
Response). En le scannant au moyen d’un téléphone 
mobile disposant d’un programme de lecture de QR, on 
arrive directement sur le site internet de Sotchi 2014 : 
la technologie est entrée dans la philatélie olympique ! 
La dernière série d’émissions de 2012 est parue le 
19 octobre et comprend des timbres avec des motifs 
« sports olympiques » dont la série a commencé en 2011 
déjà. Cette série comprend six timbres de 25 roubles, 
et ils représentent des athlètes pratiquant différents 
sports d’hiver. Chaque timbre est aussi paru sous la 
forme de feuilles de huit timbres avec le logo de Sotchi 
2014 placé au centre.

Les « entiers postaux » constituent un autre domaine 
dans lequel la Poste de Russie a été assez prolifique. 
En effet, plusieurs enveloppes avec une valeur pré-
imprimée au recto, pour le courrier prioritaire « A » 
et le courrier non prioritaire « B », ont été mises en 
vente, ainsi que des cartes postales ayant les mêmes 
caractéristiques d’affranchissement prépayé. Chacun 
de ces entiers postaux porte, sur le côté gauche, les 
illustrations des mascottes des JO. Ces entiers postaux 
existent oblitérés du 1er Jour avec des cachets de Mos-
cou et de Sotchi. Jusqu’à l’ouverture des JO de Sotchi, 
nous pouvons être sûrs que bien d’autres émissions de 
timbres-poste et d’entiers postaux vont être mises en 
vente !

Enfin, pendant les Jeux Olympiques de Sotchi, il y aura 
probablement des offices de poste temporaires ouverts 
pour le public et d’autres réservés pour les athlètes 
dans le village olympique. 

Nombreux timbres et entiers postaux

Paire de deux timbres "luge" (extrait d'une feuille 
de plusieurs timbres avec plusieurs sports d'hiver). 
Dans la marge : "Sotchi 2014".

Enveloppe Premier jour de la Poste 
russe pour l'émission du timbre 
spécial "QR Code".

Timbre spécial pour Sotchi 2014  avec 
le "QR Code" et le cachet Premier jour.

Entier postal de la Poste russe (enveloppe, courrier A) 
avec deux des mascottes de JO à gauche en images 
pré-imprimées. à côté, les deux timbres (autocollants) 
détachés du bloc spécial. Avec oblitération du premier 
jour de l'émission du bloc spécial.

Enveloppe premier jour de la Poste russe avec 
le bloc-feuillet spécial représentant les trois mascottes. 
Elle porte les trois oblitérations spéciales utilisées 
pour chacune des trois mascottes.
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Après Sotchi 2014, ce sera au tour de Rio de Janeiro, au Brésil, de célébrer les Jeux Olympiques d’Eté de 2016. Le logo 
officiel existe depuis des mois déjà, ainsi que les mascottes. Le site internet est aussi en ligne et une « Newsletter » 
est envoyée gratuitement à chaque internaute qui s’inscrit. Si l’information globale fonctionne bien, par contre, sur le 
plan philatélique, les choses sont assez, disons... brésiliennes ! 

Sur la base des informations reçues de collectionneurs brésiliens et d’une communication officielle qu’avait faite la 
Poste du Brésil, des blocs-souvenirs « devraient » être mis en vente, à la fois pour les Jeux Olympiques et les Jeux 
Paralympiques (format identique, vue sur Rio identique, mais deux timbres différents et chaque feuillet avec le logo 
spécifique de chacun des deux Jeux). En plus, l’émission de deux feuilles-souvenir de 18 timbres (3x6) pour chacun des 
Jeux (Olympiques et Paralympiques) fut également annoncée.

Un premier Jour d’émission encore inconnu
« Devraient » ? Eh oui ! Tous ces timbres auraient dû être 
émis le 27 juin 2012, selon l’annonce que la Poste du 
Brésil avait faite, soit le jour de la clôture des Jeux de 
Londres. Mais ils ne furent pas émis, ni mis en vente ! Le 
jour d’émission fut repoussé au 28 décembre 2012. Et ce 
jour-là, la Poste du Brésil annonça que le jour d’émission 
des « timbres olympiques Rio 2016 » était repoussé une 
fois de plus.

La raison ? Elle est facile à deviner ! Elle concerne le droit 
de reproduction des logos des Jeux Olympiques et Para-
lympiques de Rio 2016 sur les timbres-poste brésiliens. De 
source bien informée des milieux philatéliques brésiliens, 
il semblerait que la Poste du Brésil ne serait pas d’accord 
de payer les royalties (droit de reproduction) demandées 
par le Comité d’organisation des JO 2016. Un problème 
récurrent, qui se pose maintenant à quasi chaque émission 
de timbres pour des Jeux Olympiques !

Mais il y a mieux encore ! Tous ces timbres ont été annoncés 
dans le programme des émissions de 2012 de la Poste du 
Brésil, qui a aussi publié les illustrations de ces timbres et 

feuillets spéciaux. Comme elle le fait pour toute nouvelle 
émission, la Poste du Brésil a envoyé quelques-uns de ces 
timbres et feuillets à paraître à ses principales « agences 
postales régionales », cet envoi intervenant avant la 
décision du 28 décembre 2012 de ne pas les mettre en 
vente. Mais … quelques-uns de ces feuillets-souvenir ont 
tout de même été vendus à des collectionneurs, avec un 
cachet d’oblitération … dont le nom de la ville a été rendu 
illisible ! Sans doute le postier indélicat a-t-il voulu éviter 
que l’on sache quelle agence postale les a vendus en 
violant la directive de la « non-vente » ! 

Comme la paire des deux bloc-souvenirs et feuilles-sou-
venirs existent déjà imprimés en bonne et due forme (ils 
sont stockés en lieu sûr), il ne s’agit plus que d’une 
question de temps avant de voir ces timbres olympiques 
de Rio 2016 mis en vente dans les bureaux de poste au 
Brésil. Mais la question que tous les collectionneurs olym-
piques se posent, au Brésil comme ailleurs, est « mais quel 
sera le jour d’émission » ? La chasse aux infos est ouverte !

Rio de Janeiro 2016

Voici les quatre feuillets souvenir pour les Jeux Olympiques et les Jeux Paralympiques de 2016 à Rio de Janeiro, Brésil. Ces 
quatre feuillets ont été annoncés par la Poste du Brésil, mais ils n'ont pas encore été mis en vente à ce jour !



La Corée, ce n’est pas le Brésil, on en convient : là, tout 
semble parfaitement organisé. Deux ans après Rio 2016, 
les athlètes des sports d’hiver se retrouveront en 2018 
dans la ville de PyeongChang, en Corée du Sud. Jusqu’à 
ce jour, l’Asie n’a accueilli que deux Jeux Olympiques 
d’Hiver, tous deux au Japon : Sapporo en 1972 et Nagano 
en 1998.

La Poste de Corée a émis le 3 août 2011 un timbre spé-
cial pour annoncer la sélection de PyeongChang comme 
ville-hôte des Jeux Olympiques d’Hiver 2018. L’illustra-
tion montre un skieur, et le timbre a une valeur de 250 
won. Une enveloppe Premier jour officielle a été mise en 
vente par la Poste de Corée. Celle-ci étant très active 
dans la promotion de la collection de timbres auprès des 
jeunes, elle nous réserve certainement encore de belles 
surprises philatéliques !

Les prochains J.O.
sont à notre porte !

Agenda Olympique
1er au 3 février 2013 
• Foire mondiale de la monnaie à Berlin
• Présentation par le CNO russe du programme  

des monnaies olympiques de Sotchi 2014
• Réunion concernant les prochaines monnaies 

olympiques pour les JO de Rio.

20 mars 2013
• Commission philatélique, numismatique  

et memorabilia olympiques
• Réunion à Lausanne, pour analyser en particulier 

le projet de statuts de l’AICO (Association 
internationale des collectionneurs Olympiques) 
affiné le 9 février par le « working group ».

21 avril 2013
• Inauguration officielle du « Samaranch 

Memorial » à Tianjin, en Chine.

23 et 24 mai 2013
• Réunion à Helsinki du « working group »  

de l’Olympic Museums Network.

26 au 28 juillet 2013 
• Foire Internationale des Collectionneurs 

Olympiques à Bo, en Norvège.

7 septembre 2013 
• Session du CIO à Buenos Aires, Argentine. 
• Election du nouveau Président du CIO  

et attribution des Jeux d’Eté de 2020.

25 octobre 2013
• Réouverture officielle du Musée Olympique  

de Lausanne.

16 novembre 2013 
• Assemblée Constitutive de l’AICO à Lausanne
• Elections du Board et de son Président.

PyeongChang  2018

Enveloppe premier jour de la Poste de Corée du Sud avec le 
timbre spécial émis en l'honneur de l'attribution des Jeux 
Olympiques d'hiver de 2018 à la ville de PyeongChang.

Note de la rédaction : cet article est une version adaptée de l’article 
intitulé « The next Olympic Games are just around the corner ! », du 
même auteur, et paru dans le « Journal of Sports Philately, Spring 2013 
», de notre organisation-sœur aux Etats-Unis, la « Sports Philatelists 
International – SPI ». Nous remercions l’auteur et la SPI de nous avoir 
accordé l’autorisation de publier cet article dans notre revue.
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19e foire mondiale
des collectionneurs Olympiques

19e foire mondiale 
des collectionneurs Olympiques

Après entre autres, Rio, Lausanne, Varsovie, Pékin, Cologne, 
Chicago ou l’an passé Athènes, la prochaine foire mondiale des 

collectionneurs Olympiques sous l’égide du CIO se déroulera à Bø en 
Norvège du 26 Juillet au 28 juillet 2013.
Il s’agit du plus grand rassemblement de collectionneurs olympiques 
du monde entier, consacré majoritairement à la mémorabilia (les 
pin’s prenant une grand part des échanges) mais faisant également 
une place à la philatélie et la numismatique.

Les inscriptions pour la Foire sont closes depuis le 1er juin, 
mais nous invitons tous nos membres souhaitant juste 
faire quelques échanges ou en recherches de quelques 
pièces rares à se rendre sur place. Ce sera l’occasion de 
vivre des moments de convivialité entre afcosiens, mais 
aussi de rencontrer de nombreux collectionneurs étrangers.
Bø est situé dans la région de Telemark (célèbre pour 
avoir donné son nom à un style de ski) au sud-ouest d’Oslo 
la capitale de la Norvège.
La Norvège est un pays magique doté d’une population 
très accueillante. La ville de Bø est célèbre pour son parc 
d’attraction aquatique, l'un des plus grands de Scandinavie, 

le « Bø Sommarland ». Un site parfait pour compléter 
son séjour ou pour y passer la journée pour les accompa-
gnants moins enthousiastes avec notre hobby!
Le site de la foire est la Telemarkshallen, la grande halle 
sportive de la ville habituée à ce genre d'événement. En 
effet, Bø accueille chaque année une Foire internatio-
nale de collectionneurs depuis 1993 et a notamment été 
l’hôte de la Foire Mondiale des Collectionneurs Olym-
piques du CIO en 2003. L'événement annuel organisé en 
collaboration avec un grand marché aux antiquités aux 
collections, se déroule à l’intérieur de cette halle dédiée 
traditionnellement au football. Le nombre moyen de visi-

teurs se situe entre 2500 et 3500, chaque 
été. Cette année, l’événement sera donc 
la 19ème Foire du CIO et en même temps 
la 21ème Foire internationale des collec-
tionneurs de Bø.
La foire sera ouverte le vendredi 26 juillet 
de 12 h à 20 h, le samedi 27 et dimanche 
28 juillet de 10 h à 17 h.
Depuis la France pour se rendre à Bø, il est 
conseillé de voler par l'aéroport interna-
tional d'Oslo, puis de vous rendre en train 
à la gare centrale d’Oslo d’où partent 
quotidiennement 4 à 5 trains pour Bø. Le 
trajet dure environ 2 heures à travers un 
paysage magnifique.
Vous pouvez bien entendu opter pour une 

Vincent Girardin



location de voiture, ce qui vous permettra facilement de 
vous rendre de votre hôtel (consultez www.visittelemark.no) 
à la Foire, mais aussi de partir à la découverte de la 
région.
En marge de cette visite à Bø, nous vous recommandons 
de faire un stop à Oslo la capitale. Vous y trouverez 
notamment un musée philatélique. Vous pourrez surtout 
vous rendre à Holmenkollen, le célèbre tremplin de saut 
à ski des Jeux Olympique d’Hiver de 1952 qui comprend 
en sa base un musée du ski (ouvert de 10 h à 17 h et 
facilement accessible par train depuis le centre-ville) qui 
retrace 4 000 ans de pratique (avec une section bien 
entendu consacrée aux Jeux Olympiques!).
Enfin pour ceux disposant de plus de temps, il serait 
regrettable d’être en Norvège sans vous rendre à Lille-
hammer site des Jeux Olympiques d’Hiver de 1994. 
Située à 135 km au nord d’Oslo (accessible par autoroute 
en voiture ou par train), vous aurez l’occasion de découvrir 
nombre des sites olympiques de 1994, mais aussi de visiter 
le musée olympique norvégien (située dans la patinoire 
olympique Håkons Hall). Celui retrace l’histoire des Jeux 
Olympiques (antiques et modernes) et possède une section 
dédiée aux Jeux de Lillehammer.
Si vous vous rendez ou souhaitez vous rendre à Bø cet 
été… Contactez-nous sur bo2013@afcos.org

19e foire mondiale
des collectionneurs Olympiques

L'AFCOS se réjouit...
 ` Nous avons eu le plaisir d’apprendre que Daniel Herrmann, Afcosien, a exposé en classe thématique sa 

collection "L'OLYMPISME, LA BATAILLE PERPÉTUELLE DES RÉNOVATEURS", aux Championnats de France de 
Philatélie à Amiens du 17 au 20 mai 2013. Il a obtenu la médaille d’or avec les félicitations du jury (90 points). 

 ` Le site web AFCOS a été primé hier par le GAPHIL. Félicitations à Vincent GIRARDIN, notre webmaster et aux 
Afcosiens qui participent à la co-animation de ce site !

 ` Une excellente initiative de l’Olympin Club (Club américain de collectionneurs de pin’s et autres memorabilia 
olympiques ou non) www.olympinclub.com. Celui-ci a créé un comité spécialement chargé de recenser les 
faux pin’s de CNO ou reproductions non autorisées vendus sur les sites d’enchères par des personnages 
peu scrupuleux. Un membre du comité, après avoir repéré un pin’s suspect, contacte le CNO concerné 
afin d’avoir une confirmation officielle de la fabrication légitime ou pas. Ce comité donne la possibilité aux 
membres inscrits de recevoir régulièrement et automatiquement l’information par mail. Les premiers travaux 
concernent les pin’s édités pendant (ou après) les Jeux Olympiques de Londres 2012.

Le musée d'Holmenkollen.
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Les entiers Olympiques
"Pasteur" - TSC 1924

Les entiers Olympiques
"Pasteur" - TSC 1924

Paris 1948. Je passe mes vacances à Paris et je ren-
contre mon premier entier olympique « Pasteur » 

- dans le magasin de M. Behr (le père de Bernard et 
grand-père des Pascal). Dès lors je suis à la recherche de 
ces entiers, mais d’une façon plutôt aléatoire.

Riccione 1968. Je regarde, émerveillé, les participations 
lors de « Verso Mexico », et rencontre Henri Trachtenberg, 
le grand manitou de 1924. Il tâche de m’impressionner 
avec ses épreuves de 1924, mais attache peu d’importance 
aux entiers « Pasteur ».

Bruxelles 1975. « Themabelga ».  
Dr Jacques Stibbe, le futur prési-
dent de la FIP et géant des entiers 
postaux, me vante avec chaleur 
et amour les entiers « Pasteur » de 
1924. Il me montre un tas dans sa 
collection. Ma " chasse " ardue 
commence. À ce jour, j’ai réussi 
à identifier pour mes recherches 

une quarantaine de ces entiers. Lesquels, parmi d’autres, 
m’ont enseigné la beauté des entiers postaux et ce qu’ils 
permettent de communiquer : la liberté et la spontanéité 
de l’expression et d’un sentiment fort et la discipline des 

paroles. En même temps, ils poussent, par leur contenu, 
à les préserver. De plus, c’est un moyen de propagande 
continue (qu’on ne dispose pas comme les lettres). Mais, 
ils sont aussi l’expression du syndrome (humain après 
tout) de souligner « J’y étais ». Enfin, l’entier illustré 
ajoute encore le souvenir d’une manifestation ou évène-
ment, qu'était la photo dans la première moitié du siècle. 
N’oublions pas, que les entiers Olympiques « Pasteur » 
étaient les premiers décrivant des sports Olympiques : ils 
méritent d’autant plus d’être mis en valeur.
Je dédie cet article à feu Jacques Stibbe, le médecin qui 
a fait de la philatélie des entiers postaux un domaine 
mondialement reconnu et respecté. (Un autre médecin, 
le Dr Alan Huggins a pris la relève et un troisième – moi-
même – qui tâche d’expliquer une série avec mes moyens). 
Mes remerciements sincères vont également à Alberto 
Bolaffi et son directeur général Lorenzo Dellavalle pour 
le soutien entier et généreux relatif aux premiers entiers 
postaux de l’ère pré-philatélique et au début de l’ère phi-
latélique – les ‘Mulready’». J-F. Brun et P. Pignon ainsi que 
la mairie de La Chauds de Fonds m’ont aidé avec des ren-
seignements biographiques sur la personne de Maurice 
Picard – le "Richelieu" des entiers postaux. Enfin, un 
"clin d’œil" chaleureux à la famille Behr qui pendant trois 
générations m’a guidé et aidé pour tout ce qui concerne la 
philatélie olympique française.
Mes compliments à J-P. Picquot, président de l’AFCOS, 
qui m’a encouragé à faire cet article et à René Christin 
(l’homme de J.O. d’hiver en France), qui supervise son 
édition et parution.

Figure 1.

Manfred Bergman

Les entiers Olympiques français de 1924

1924 un entier olympique dont le motif est un vainqueur 
olympique de l’antiquité suivi par les premiers entiers 
olympiques illustrés - les entiers dits « Pasteur » -, objet 
de cet article. La loi du 28.12.1923 autorisait l’adminis-
tration postale française à émettre un entier postal d’une 
valeur faciale de 30 cts. pour être utilisé durant l’année 
olympique pour la correspondance hors la France (Fig. 1). 
La taxation de l’entier fut injustifiée car le tarif pour les 
pays limitrophes restait inchangé). Le document original 
de la loi autorisant l’emission de la série et l’entier olym-
piques (Fig. 2).L’étude de l’entier postal de 30 cts. est 
aussi fascinante, et fera l’objet d’un article séparé.

Manfred Bergman, grand spécialiste de l'olympisme, 
nous fait l'honneur de nous proposer la parution en 
primeur de son étude inédite sur les entiers postaux 
des Jeux de Paris 1924. En voici la première partie, 
les autres suivront dans les prochains numéros.



Les entiers Olympiques
"Pasteur" - TSC 1924

Figure 2.

Les entiers Olympiques "Pasteur" 
Timbrage sur commande (TSC) 1924 

L’ACEP (ou M. Picard) demanda à l’administration postale 
(AP) de produire une série (TSC) avec le timbre olym-
pique d’une valeur faciale de 10 cts. Le but de cette 
étude est multiple, comme on le verra, mais le "fil rouge" 
(expression tellement utilisée par la Thématique) est à 
démontrer le rôle cardinal joué par Maurice Picard pour 
cette émission. 

Références : 
Quand je me suis penché sur les réfé-
rences, j’ai constaté un certain manque 
des informations complètes (mes ex-
cuses aux auteurs).
Ce catalogue présente les entiers pos-
taux (EP), mais ne donne aucune préci-
sion sur le tirage ou la date de l’émission 

ni sur le commanditaire. J’ai télépho-
né à M. Storch, qui ne pouvait pas me 
donner plus de renseignements.
Dans l’OPUS VIII de l’ACEP (pp. 46-47), 
Jean Storch ajoute que le créateur et 
le producteur des EP fut Maurice PI-
CARD, confirmant ce que le Dr Stibbe 
m’a déjà dit en 1975. M. Storch ajoute 
que la date d’émission fut le 25 juillet.
Que dit Maurice Picard lui-même dans son catalogue ?
« Le patrimoine du timbre-poste français » (J-F. Brun, B. 
Sinais et al.) mentionne la série et le tirage, mais pas la 
date d’émission et l’auteur. (Tél. avec M. Sinais)
En fait, tous les renseignements, à l’exception de l’au-
teur, se trouvent signalés sur un entier – voir plus loin.

L’heure des collectionneurs des entiers a sonné. Eux, et à leur tête 
Maurice Picard(1), qui depuis des années s’efforcent à faire accepter 
« en grand » l’utilisation d’entiers postaux. L’ACEP va commanditer 
une série d’entiers postaux illustrés par des motifs sportifs, avec une 
valeur faciale de 10 cts. utilisant le timbre olympique de cette valeur 
nominale. On demande à l’artiste BLANCHE, d’ en faire les dessins et 
l’imprimerie Henri FRANCOIS à les pro-
duire. Voici l’histoire des entiers « Pas-
teur », HEUREUSE ET MALHEUREUSE à la 
fois. Le but était de proposer pendant la 
durée des J.O. une carte postale pour les 
destinations nationales.

(1) M. Picard était, en 1924, le vice-président de l’ACEP.
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Figure 3.

Les entiers Olympiques
"Pasteur" - TSC 1924

1. Qui était l’auteur ou le créateur des entiers ou 
en avait l’idée ? 
Qui avait discuté avec l’administration postale ? Qui a 
chargé Blanche d’effectuer les dessins ? Qui a commandité 
l’imprimerie ? Qui a payé ? Enfin, qui s’est occupé de leur 
vente ? Pendant longtemps des réponses à ces questions 
manquaient "à l’appel" ou étaient contradictoires.
Jacques Stibbe prétendait que Maurice Picard était im-
pliqué dans cette affaire de A à Z. Jean Storch constate 
aussi (OPUS VIII) que Picard était l’auteur et le producteur. 
La carte envoyée par Picard à M.Yvart (Cf. chapitre suivant) 
renforce les convictions de Stibbe et Storch.
Et voici, que P. Pignon, président de l’ACEP, découvre 
dans les comptes rendus des réunions mensuelles et des 
AGO une version différente. P. Pignon écrit : « J'ai trouvé 
dans le compte rendu de l'assemblée générale annuelle 
du 19 janvier 1924 une référence explicite à l'émission 
qui vous intéresse, je (P. Pignon)  cite : "Monsieur Leroy 
(membre du Comité de l'ACEP (ndlr) propose l'étude d'une 
émission de carte postale avec timbre imprimé pour 
commémorer les jeux olympiques. M. Pittet dit qu'il faut 

obtenir du ministère des Postes l'apposition du timbre 
spécial aux jeux olympiques et M. Spohr rappelle qu'il 
ne faudra pas employer l'expression de 8e olympiade qui 
est un lapsus.  Le comité  se chargera des démarches 
à faire pour faire aboutir cette proposition". M. Pignon 
continue : « C'est une redécouverte qui confirme que 
l'ACEP s'est saisie de la question pour cette émission. Les 
comptes rendus ultérieurs ne mentionnent plus rien à 
propos de l'émission qui a finalement été réalisée, pas 
plus que le rôle de M. Picard qui, a cette époque, était 
vice-président de l'ACEP  (lors de l'AGO du 19 janvier 
1924, il était président de séance) On peut imaginer mais 
sans aucune garantie que c'est peut-être lui qui a porté 
le projet auprès de l'administration de la Poste ».

Le complot s'épaissit dirait Hercule 
Poirot. Toutefois, on connaît l’auteur 
de l’idée – Leroy, et la personne qui 
s’occupait du lancement et de la 
vente – Picard. Le reste est encore 
obscur et attend des réponses.

Quel fut le but de l’émission de ces entiers TSC ? 
Comme on l'a dit dans le préambule, le but fut de four-
nir un entier pour la correspondance nationale – avec le 
timbre Olympique imprimé de 10 cts. Le tarif fut celui en 
vigueur depuis le 14 juillet 1922(1). On trouve quelques 
entiers, qui n’ont pas été timbrés (échantillons ?) et qui 
confirment ce fait (Fig. 3). On observe que le cadre prévu 
pour un timbre fut selon les dimensions du timbre olym-
pique de 10 cts.

À quelle date devaient-ils être mis en vente ? 
Comme pour tous les TSC, on ne connaît pas la date de 
fabrication. On sait, néanmoins, qu’ils auraient dû être 
en circulation en même temps que le timbre de 10 cts 
olympique – donc le 1er avril 1924. Or, le 25.3.1924 les 
tarifs pour cartes expédiées dans le territoire français furent 
augmentés de 5 cts(2). Le Timbrage ne fut donc pas com-
mencé et de nouveaux arrangements furent pris.

Quelle fut la date effective de la mise en vente ? 
On pensait que suite à l’obligation d’utiliser un autre 
timbre, l’impression fut très retardée et que les entiers ne 
firent leur apparition qu’après la fin des jeux (27.7.1924, 
Fig. 4 par exemple).
On n’a changé d’avis que dans les dernières années 
soixante-dix du siècle passé. On trouva des entiers obli-
térés le 25.7.1924, donc encore utilisés pendant les jeux 
(Fig. 5. Ces entiers sont rarissimes, mais ne perdez-pas 
l’espoir, avec les changements des générations – s’opérant 
entre 2010 et 2020 – on trouvera certainement(3) encore 
des entiers ayant circulé avant la fin des jeux.

L'aspect historique et philatélique 
des entiers " Pasteur " 



Figure 4 : Picard s'amuse, il s'envoie un entier.

Figure 5 (Le FDC !! fut ajouté dernièrement). Figure 6 : 
"Eh, eh, Zorro est arrivé ; Sans s'presser ; Le grand Zorro, 
le beau Zorro(6) ; Avec son cheval et son grand chapeau."

Les entiers Olympiques
"Pasteur" - TSC 1924

L’intérêt de cette carte est multiple. Elle fut envoyée par 
le vice-président de l’ACEP – M. Picard :
a. Elle précise la date de l’émission - 25.VII.1924,
b. Elle précise le tirage – 597 séries,
c. Elle fut envoyée à M. Maurice(4)  
d. Elle fut oblitérée par l’Oblitération publicitaire olympique 
(rue Jouffroy).
La carte démontre, contrairement aux documents ultérieurs, 
une implication profonde de Picard  dans la promotion et 
la distribution des EP « Pasteur ».

Après une longue période d’incertitude, on arrive enfin 
à connaître la date de l’émission... Quand survient le 
double « blagueur ».  Regardez bien l’entier (Fig. 6) La 
première blague (je la nomme de "vérité" est un collage 

de deux moitiés du timbre de 10 cts., qui devait figurer 
sur l’entier, entourant Pasteur (pas mal comme idée ou 
blague). La deuxième blague (je la nomme de « confu-
sion ») risque de devenir un problème. L’expéditeur l’a 
écrit le 22 juin, et l’oblitération est aussi datée de ce 
jour. Comment est-ce possible ?  Plus d’un mois avant la 
date reconnue ? Si l’entier raconte la vérité (il se peut 
que l’impression fût prête et une personne de l’imprime-
rie ait posté l’entier), pourquoi Picard a-t-il attendu en-
core un mois avant de lancer la série ? Ceci était contre 
ses intérêts, perdre un mois pendant la durée des jeux. 
Ou alors tout l’entier est une manipulation et les dates 
sont fausses ? Je laisse la parole aux experts.

(1) Cartes postales illustrées in LES TARIFS POSTAUX FRANÇAIS, J.P. Alexandre, C. Barbey, J.F. Brun, G. Desarnaud, Dr R. Joany)
(2) Ibid.
(3) Il y aura un tel entier dans une vente aux enchères prochainement 
(4) Sait-on qui était E. Maurice, à qui, il semblerait, une série entière fut adressée ?
(5) J’ai trouvé la trace de 3 autres entiers envoyés par Picard le 25.VII.1924.
(6) En fait, Zorro a frappe encore une 2e fois. Voir Annexe II.
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Les entiers Olympiques
"Pasteur" - TSC 1924

Bien entendu, l’utilisation fut, comme prévu, pour la 
correspondance nationale (Fig. 7 par exemple). 

M. Picard, "promoteur" des entiers, les utilisait (des sets 
entiers avec des textes suivis) pour sa correspondance 
à l’étranger (Fig. 8)  dont le but fut de se faire une 
réputation et... vendre « ses » entiers vers l’Allemagne, 
l’Autriche la Belgique et l’Angleterre.
La première carte qu’il envoya en Allemagne (collection-
neur ou commerçant ?) est un exemple de l’ingéniosité 
de Picard. Il l’expédia comme « Imprimé » et réussi ainsi 
d’utiliser son entier sans affranchissement supplémen-
taire – 15 cts. et rien de plus. De plus, l’entier fut un FDC 
et muni de l’oblitération olympique publicitaire ; une jolie 
combinaison (Fig. 8).

Envois à destination de l’Autriche, par exemple. J’ai pu 
identifier plusieurs entiers adressés à la même adresse en 
Autriche. D’après les textes, il s’agissait d’un commerçant 
philatélique (Fig. 9 er 10).

L’utilisation la plus intéressante sont 
les entiers envoyés par M. Picard en 
Angleterre. Ils furent envoyés « Par 
Avion » et constituaient les premiers 
ENTIERS olympiques expédiés par la 
poste aérienne (Fig11). La poste 
aérienne était chère !

L'utilisation des entiers 
Olympiques " Pasteur "

Figure 7.

Figures 9 et 10.

Figure 11.

Figure 8.

Maurice Picard



Les entiers Olympiques
"Pasteur" - TSC 1924

Contrairement aux entiers olympiques de 30 cts., les entiers 
« Pasteur » ne furent jamais démonétisés. Nous le trouvons 
encore ayant voyagé en 1937. Bien entendu, il fallait 
ajouter d’autres timbres pour compléter le tarif en vigueur, 
mais les 15 cts. étaient toujours valables. Ceci en appli-
cation de la loi que les timbres ne perdent jamais leur 
valeur monétaire.

L’entier envoyé par Picard en Belgique en 1937 (Fig. 12) 
Le texte se réfère à une publication de Picard, qui ap-
paraîtra en 1939(1). (Le timbre montre Hazel WIGHTMAN 
(USA), médaille d’or en Double Dames en 1924).

Quand les entiers 
furent-ils démonétisés ?

Figure 14.

Un entier ayant voyagé tardivement, en 1932.  Il est 
intéressant car il échappa à la taxation : il devait être 
affranchi de 45 cts. (dès le 21 avril 1930) (Fig. ci-contre).

Figure 12.

Un entier utilisé en 1926, à l’occasion de l’Exposition 
Philatélique (vente 2003, D. Feldman), démontre que les 
changements fréquents effectués pour les tarifs postaux, 
n’étaient pas toujours suivis par les buralistes. En effet, 
dès le 1.2.1926 le tarif pour des CP à destination de la 
Belgique était de 60 cts : le buraliste a encore appliqué le 
tarif précedent, qui était de 45 cts. (Fig. 14).

Quels sont les enseignements ?
1. Les changements, relativement fréquents, des tarifs postaux avaient une influence néfaste sur l’émission de ces entiers 
ainsi que sur l’application desdits tarifs.
2. L’implication profonde de Maurice Picard, qui se jetait dans la bataille pour vendre ces entiers, avec un succès très 
mitigé. Cherchons des entiers supplémentaires ayant été signés Picard.
3. Des questions qui restent ouvertes concernant les discussions avec l’AP, le financement de l’émission et le point de vente.
4. N’ignorez jamais le texte des cartes postales – leurs informations sont précieuses.
Il y a encore un terrain vaste pour des recherches dans les documents d’époque. Allons-y, les entiers, devenus peu 
fréquents le méritent.

(1) Maurice Picard (1870-1951) France, les cartes-postales, les cartes-lettres et enveloppes avec annonce, "édition du philatéliste belge".
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Si j’avais réussi 
à savoir qu’il 
devait probable-
ment avoir sa 
tombe à Edim-
bourg, je n’étais 
pas arrivé à en 

savoir davantage et c’est la rencontre avec Douglas Seaton, 
historien de North Berwick, là où Massy a perfectionné son 
jeu, que le voile a été finalement levé : Massy est enterré au 
cimetière de Newington.

Ce cimetière, longtemps privé, n’avait pas été entretenu 
pendant de longues années et la tombe de Massy était en très 
mauvais état. L’EAGHC  a lancé, au printemps 2012 une sous-
cription pour restaurer la pierre tombale. Dans cette action, 
nous avons été soutenus par un grand nombre d’amis : tout 
d’abord les membres de l’EAGHC qui ont contribué à l’essen-
tiel de la somme récoltée et la Fédération Française de Golf 
(je ne peux pas oublier l’aide de Georges Barbaret, Pierre 
Massie, Christophe Muniesa et François Illouz qui représentait 
la FFG à Edimbourg). Trois autres personnes morales nous 

ont apporté leur aide : le Royal & Ancient (Saint Andrews – la 
Mecque du golf, qui fait autorité sur le jeu pour le monde 
entier, en dehors des USA) qui était représenté par Philip 
Truett, David Hamilton et Peter Crabtree, la British Golf Col-
lector Society, représentée par David Kirkwood et, last but 
not least, l’AFCOS. Son président Jean-Pierre Picquot avait 
malheureusement dû, à la dernière minute, annuler son dé-
placement. Je profite de cet article pour remercier l’AFCOS 
de son aide et de son soutien.

L’EAGHC a pu ainsi organiser une commémoration qui s’est 
tenue le 23 février 2013 au cimetière de Newington à Edim-
bourg. Avec Douglas Seaton nous avons ouvert la cérémonie 
pour donner la parole à Mr. Pierre-Alain Coffinier, Consul Gé-
néral de France à Edimbourg et Glasgow qui avait bien voulu 
nous faire l’honneur de sa présence. Après avoir rappelé 
le grand champion qu’était Arnaud Massy, il a dit combien 
nous étions fiers de le voir honoré dans ce grand pays du golf 
qu’est l’Ecosse et que cet endroit pourrait devenir un lieu de 
pèlerinage.
C’était pour nous un privilège que d’accueillir trois représen-
tants du Royal et Ancient. Parmi eux, Philip Truett prenait la 
parole pour féliciter Douglas Seaton pour sa découverte et 
votre serviteur mais aussi toute l’EAGHC pour cette remar-
quable action. 
François Illouz, autre grand champion français qui s’était il-
lustré ici en 1989 en remportant le Scottish Stroke Play Open 
Championship nous faisait l’honneur et l’amitié de représen-
ter la Fédération Française de Golf. Il nous rappela la trajec-
toire brillante de Massy en insistant sur le fait qu’il nous a 
fallu attendre l’arrivée de Ballesteros pour qu’un européen 
du continent remporte le British Open. 

David Kirkwood, de la BGCS, toujours l’œil vif et l’humour 
à fleur de peau, paraphrasait Verlaine et, en Français, « se 
souvenait des jours anciens … ».

Restauration de la tombe
d'Arnaud Massy - Edimbourg

Restauration de la tombe
d'Arnaud Massy - Edimbourg

Jean-Bernard Kazmierczak

L’histoire est faite d’oublis. On pourrait presque dire que s’il n’y avait pas 
d’oubli, il n’y aurait pas besoin d’historiens pour nous aider à comprendre 

le passé. L’histoire du sport – et celle du golf en particulier – ne déroge pas 
à la règle. Arnaud Massy est un grand champion. Certainement le plus grand 
champion de golf français de tous les temps. Si Jean van de Velde et Thomas 
Levet avaient presque une main sur l’aiguière d’argent qui symbolise la 
victoire dans le British Open, seul notre joueur basque a réussi cet exploit. 
C’était à Hoylake, au Royal Liverpool Golf Club, en 1907. Sur la fin de sa vie, il 
enseignait à Etretat. C’est là qu’il est mort en 1950. Mais personne ne savait 
où il avait été enterré.

Georges Jeanneau (EAGHC(1)), Philip Truett (Royal & Ancient), 
JBK (EAGHC), François Illouz (FFG), Hugh Henderson, Douglas 
Seaton et Pierre-Alain Coffinier (Consul de France à Edim-
bourg) tenant le livret « Massy – A chronicle ».

(1)   European Association of Golf Historians & Collectors – qui malgré le nom anglais est 
bien une association juridiquement française qui fédère la plupart des pays du continent 
et rapproche bien plus loin encore les passionnés de l’histoire du golf.



Restauration de la tombe
d'Arnaud Massy - Edimbourg

Avez-vous lu ?

L’EAGHC était représentée par Georges Jeanneau, John 
Hanna, Stéphan Filanovitch et moi-même. J’avais l’hon-
neur de clore la réunion en remarquant combien le golf était 
capable d’engendrer de fraternité en réunissant autant de 
nationalités autour de cette tombe pour cette commémo-
ration. En effet nous avions : en dehors de l’Ecosse et de la 
France, l’Angleterre, l’Eire et l’Irlande du Nord, les Pays-
Bas, la Croatie et même l’Australie.

Martin Dempster, journaliste du Scotsman avait publié un 
article qui nous a permis de prendre contact avec la branche 
familiale écossaise de Massy. En effet, lorsque Massy était 
venu perfectionner son jeu en Ecosse, il avait rencontré 
une jeune fille de North Berwick, Janet Henderson avec qui 
il s’était marié en 1903. Ces rencontres ont été particuliè-
rement fructueuses pour recueillir des informations depuis 
longtemps tombées dans l’oubli. Elles nous seront fort utiles 
si nous devions un jour faire une seconde version de notre 
livret « Massy – A chronicle » qui retrace la biographie de 
notre grand champion. Ce livret a été tiré à 200 exemplaires 
(72 étaient numérotés et signés des trois auteurs pour être 
offerts aux généreux donateurs).

Pierre-Alain Coffinier, Consul Général de France, 
ouvre la cérémonie. Deux personnes de la famille 
Henderson, John Hanna, JBK, David Hamilton, 
Hugh Henderson, John Pearson, Douglas Seaton 
(qui a localisé avec précision la tombe d’Arnaud Massy), 
Georges Jeanneau (penché) et François Illouz.

 ` « HÉROS ET LÉGENDES DE L’ESCRIME » édité par la Commission du Patrimoine et des Honneurs de la FFE sous la 
Direction de Gérard Six, dans le cadre du centenaire de la FIE. Ce livre est consacré aux 200 champions, élus 
et maîtres qui ont inscrit leurs noms sur les tablettes de la renommée, à la pointe de leur sabre, de leur fleuret 
ou de l’épée, par leur plume ou sur leur plastron. Prix : 20 € + port 3.15 € - À commander à la FFE ou, si vous 
souhaitez une dédicace, à Gérard Six 4 allée Duguay Trouin 77200 Torcy.

 ` « HISTOIRE DU GOLF EN FRANCE » de Jean-Yves Guillain, aux éditions L'Harmattan. Les deux volumes, large-
ment illustrés, traitent en détail de l'aventure golfique entre la naissance de Pau en 1856 et la Seconde Guerre 
mondiale : émergence et développement des golf-clubs, influences britanniques, premières compétitions, ap-
parition des champions français, structuration de la discipline (UGF, puis FFGolf), place du golf féminin, etc. 
Prix de vente : Vol. I : 28 € - Vol. II : 29 € + port 3 € (+ 0.80 € par exemplaire supplémentaire). À commander à 
L’HARMATTAN - 7 rue de l’École Polytechnique - 75005 Paris.

 ` « LE P’TIT ABC DE L'ESCRIME » écrit par un spécialiste en la matière : Thierry Mardargent, pratiquant depuis 
1966, compétiteur, arbitre international, maître d’armes, professeur d’EPS et professeur de sport. Un joli petit 
livre coloré et riche en informations à mettre entre toutes les mains des jeunes sportifs et de leurs familles afin 
de mieux partager la passion des futurs champions. Dans la même collection, il existe le P’tit abc de la Savate 
boxe française, du judo, du basket, du foot, du patinage, du rugby, du tennis… A commander (12 €) sur le site 
de l’éditeur : www.fleur-de-ville.net, ou à la boutique fédérale.
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DE LA FOLIE ORDINAIRE… 
  QUI N'EST PLUS CE QU'ELLE ÉTAIT !

À l'origine et depuis plus de deux 
décennies maintenant le Pin's a 
choisi LE Sport comme… terrain 
privilégié pour exprimer son fort 
pouvoir de communication et de... 
Séduction, confirmant ainsi son 
succès planétaire sur les sites, les 
circuits, les stades des événements 
sportifs majeurs du Monde.

Depuis ses balbutiements de 1984: Jeux olympiques de Los 
Angeles, sa progression timide vers l'Europe après les Jeux 
de Séoul 1988, son explosion en France au travers des 
Internationaux de Tennis de Roland Garros 1989 et 1990, 
la démesure Tour de France 1991 et la folie Albertville 1992…
Qu'en est-il, à ce jour, de ce précieux objet de collection ? 
Considéré comme désuet, voir "ringard" par quelques 
réfractaires irréductibles… concourant à leur insu dans 
la même catégorie ! Il a connu, et, pour garder une image 
sportive, des palmarès divers :
Le Pin's olympique poursuit sa course aux podiums, aux 
médailles, aux records. Fier de ses origines et de son histoire, 
riche de son passé, créatif au présent, et, inusable coureur 
de Marathon vers le Futur !
Le Pin's Coupe du Monde de Football et son "Partenaire 
soda cola" créateur des irremplaçables Pin Trading suivent 
les foulées olympique mais…en Ligue 2 !

Les autres thèmes sportifs ont connu, au fil du temps, 
fortunes diverses: certains sortis en qualif' !!! et d'autres 
éliminés aux portes de grandes finales !
Ainsi les célèbrissimes pin's Roland Garros, en déclin 
progressif depuis le départ vers d'autres horizons pro-
fessionnels de Gilles Bertoni, collectionneur de renom et 
"père" du Pins' en France, risquent de flirter avec le « Zéro 
Epinglette » à l'ouverture du Tournoi 2013…Un désamour 
notoire de la part de ces messieurs du Marketing… Un 
désaveu à la limite du mépris ou de... L'incompétence ?!
Et …
Le Pin's Tour de France ? En milieu de peloton , hélas, 
depuis quelques sprints mais vivotant toujours un peu, et 
cela n'est ni une critique ni un reproche, sur son passé de 
prestige et d'excellence, sur ses lauriers des folles années 90… 
Comme en témoignent les articles de presse spécialisée de 
l'époque (lire par ailleurs).
Certes, à partir de 1996, le maillot jaune lui échappe 
définitivement mais que les premières étapes furent 
belles et quel vrai plaisir 
de le (re)mettre à l'hon-
neur dans ce numéro 68 de 
notre magazine, consacré 
en grande partie au Tour de 
France fêtant cette année 
sa 100e édition.
Alors, bon anniversaire, le 
Tour ! Et longue vie aux Pin'sophiles ! Bel été à tous.

Culture pin'sCulture pin's

L'HEXAGONALE DU PIN'S  Pin's Up n° 6

Claude-Denis Renard
Un très grand merci à Catherine Salaün 

pour sa précieuse collaboration technique.

Cette bourse itinérante se déplacera 
dans toutes les villes d’arrivée du 
Tour. En 23 étapes, sous un chapiteau 
de 200m2, les collectionneurs pour-
ront échanger les pièces drainées par 
la course et acquérir les pin’s spécia-
lement émis pour l’occasion. Car on 
trouvera de quoi alimenter une for-
midable collection de cyclisme avec 
la carte officielle du Tour, les villes-

étapes, les sprints et rushes, les cols de première catégorie 
et même des pièces du Tour 90 et de Paris-Roubaix. Un Tour 
de France en pin’s ! Une superbe collection à se constituer 
dans une ambiance qui promet d’être chaude. 20 000 pièces, 

de toute provenance, d’Antenne 2 à l’Urss, en passant par les 
Jeux d’Albertville et de Barcelone, seront ainsi exposées sous 
le chapiteau. Pour monter une opération d’une telle ampleur, 
il fallait tout le savoir-faire de Gérard Albaret (Albaret & As-
sociés) et de Jacques Potiron (Starpin’s, la nouvelle dénomi-
nation commerciale de Stadium, leader européen du pin’s), 
un duo dont l’efficacité a fait merveille à Villard-de-Lans. 20 
personnes dont 16 hôtesses, avec six véhicules et un camion 
sillonneront les routes de France. Ajoutons encore Antenne 2 
comme principal partenaire, avec la participation de presse 
quotidienne régionale locale et chacun comprendra que 
l’événement sera de belle taille… Enfin, Pin’s Up apportera 
sa modeste contribution et vous retrouvera à chaque ville 
étape. Serge Klébairt (peinture de couverture : André Roger).

L’événement ! 
Pour la première fois au monde, une bourse d’échange-

exposition sera organisée en parallèle avec l’un des plus 
grands événements sportifs de la planète.



La Cinq
• Une formidable aventure humaine.
• Un attachement farouche à cette période de ma vie… 

mais sans regrets… et sans avoir eu le temps de se fâcher 
avec quiconque !

Le pin's 1
• Premier contact : frappé par la beauté du pin’s édité 

pour le Paris Dakar 90, symbole des retransmissions en 
direct par la Chaîne.

Les pin's... La chaîne...
• . Fierté de l’appartenance.
• . Force et phocus sur l’Info.
Ma collection
• Une petite centaine car la source créatrice est tarie !
• … Mais quand je revois ces pin’s je revois La Cinq.
Mes remerciements…
. A toi, Claude-Denis, d’avoir été depuis ces « Années Tour »,
en collectionneur patient et avisé…mon Fournisseur Officiel
préféré et quasi …exclusif !

… avec post-scriptum
Si tu trouves des doubles, des triples, des quadruples… N’hésites 
surtout pas ! Je leur offre une seconde vie magique : à l’oc-
casion de mon anniversaire… 50 ans, çà se fête dignement  ! 
j’ai décoré tous mes potes de La Cinq avec ces doublons… 
Symboliquement, cela dégage un message fort : nous étions 
ensemble au même moment.

Culture pin's

…A NOS PETITES NOSTALGIES,
OU… L’ITINÉRAIRE GÂTÉ D’UN ENFANT DE LA CINQ !

Journaliste sportif pendant près de vingt ans, commentateur du Tour de France de 2001 
à 2003, passionné de cyclisme, patron estimé et respecté du troisième plus grand évé-
nement sportif au monde mais qui, contrairement aux Jeux olympiques et à la Coupe du 
monde de Football, a lieu tous les ans, Christian Prudhomme est aussi collectionneur… Et, 
pour les lecteurs qui n’auraient pas bien observé les clichés de cette page : Il collectionne 
les Pin’s de La CINQ !

Collectionneur certes atypique… « Monomaniaque » ! selon sa propre expression mais 
tombé en amour pour cette thématique qui lui rappelle avec tant de bonheur et, une 
douce nostalgie maintenant, ses débuts de journaliste de télévision sur une petite 
chaîne…montante et qui lui offre son premier contrat de travail à durée indéterminée… 
La première chaîne de télévision gratuite, privée, française… Une chaîne qui entre dans 
l’Histoire à l’automne 1995 et qui mourra, en direct, un triste 12 Avril 92, au douzième 
coup de minuit.

La Cinq ? Le bonheur 
est dans le P…in’s !

Un Must
…façon Arthus Bertrand

Gloire au dernier 
combattant !

Second logo officiel.
Avril 91 - Avril 92.

Association de défense 
de La Cinq.
Jean-Claude Bourret , 
Président.

L’histoire de La Cinq ?
Tout est là: 40 pin’s 
sur 20cm2

Comme dit 
la chanson :
J’ai deux amours…

En guise de conclusion…
Sur l’Itinaire Hors Course… Hors des Trompettes de la renommée, au nom de l’amitié dans le partage, au nom de la 
complicité dans la passion, la gentillesse, l’humour et l’émotion… au nom du slogan 88 : « CINQ YOU LA CINQ ! » 
Respect, Patron ! Et bienvenue au Club !

CONFIDENCES SUR LE GUIDON ! Entretien avec Christian - Propos et clins d’oeil recueillis par Claude-Denis)
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Culture pin's

Les pin's du tour 90  Pin's Up n° 6

Chasser est un verbe très employé dans le jargon cycliste. Sur 
le tour 90, il s’appliquait autant au peloton qu’aux membres 
de la caravane, mais pour ces derniers, il prenait un sens 
que nous connaissons bien. Et “ ça chassait dur ! ”Avant le 
départ, dans le village des partenaires, et une fois la ligne 
d’arrivée franchie, beaucoup n’avaient d’yeux que pour les 
pin’s. Gros consommateurs, les motards et les photographes 
couvraient leur veste. Plus discret, sans l’être vraiment, la 
carte d’accréditation qui se porte autour du cou était le 
support idéal pour des petites collections, mais une photo de 
toutes ces cartes, à l’arrivée sur les Champs-Elysées, aurait 
été splendide car elles s’alourdissaient d’étape en étape. Si 
le Maillot Jaune était et reste une
exclusivité du Crédit Lyonnais, beaucoup de pièces repre-
naient des cyclistes en effort. En premier lieu, Ripolin et FIAT 
bénéficiaient d’un co-partenariat avec l’emblème officiel du 
Tour, un cycliste stylisé.
L’organisation a aussi sa version propre. Après les parte-
naires, les équipes et leurs sponsors étaient plus difficiles à 
trouver. Pourtant on pouvait dénicher quelques Castorama, 
Toshiba, Look, Times-chaussures et autres. La presse était 

aussi de la partie notamment Europe 1 en deux versions, 
RCN, la radio de Colombie, ABC Sport, TV Sport, l’Equipe et 
le plus couru, Antenne 2. La caravane fut alimentée par ce 
qu’on peut considérer comme une grande nouveauté : les 
pin’s des villes-étapes. Du Futuropolis en passant par Revel, 
la Loire-Atlantique, Vittel, Besançon, Saint-Gervais ou même 
Lyon qui se présentait pour le départ du Tour 91, ces pièces, 
spécialement émises pour l’occasion, connurent un grand 
succès. Les motards de la Garde républicaine, équipés d’un 
pin’s pour l’occasion – un motard accompagnant un coureur 
– n’étaient pas les derniers à s’immiscer dans les échanges. 
Mais la plus belle et originale collection de pin’s du Tour 90 
était à mettre au compte du chauffeur du camion FIAT qui 
en avait couvert sa cabine de pilotage. Car, au gré des 
rencontres, des centaines de pièces de toutes provenances 
passent par le Tour, ou, plutôt se trouvent sur la route du 
Tour. 

Au fil du temps... 

Pin's et médias

Depuis 1990, ils sont restés quelques-uns à jouer dans la 
Cour   des Grands en répondant aux critères typologiques de 
l'Olympisme et considérés comme officiels : 
• sociétés organisatrices,
• partenaires et Sponsors,
• équipes ou Pays participants,
• et médias internationaux.
Très lié à SON Evénement sportif, le Pin's Média a suivi cette 
évolution, catégorie "Haut de gamme".

Nos souvenirs et nos coups de cœur !

Bravo Bernard 
et merci !

Police des Pays-Bas :
Toujours fidèle au poste !

Pin's et laissez-passer séparés… 
mais in-dis-so-cia-bles !!!

Alpe d'Huez ?

C'est "l'Équipe" 
aux États-Unis.

Télévisions 
allemandes.

Les "top" de France télévision...
Ah, la belle époque !
Esthétisme, créativité et force 
de communication : "la guerre Network"

Bon anniversaire !



Roland Garros 2013Roland Garros 2013

Pour la quatrième fois, la fédération française de tennis a émis 
un timbre personnalisé reproduisant l'affiche de  David NASH 
(20 feuilles de 30 timbres, soit 600 timbres).

500 timbres ont été utilisés pour confectionner des enveloppes 
souvenir datées du 26 mai 2013 et destinées à la vente pendant 
la quinzaine des Internationaux de France.

Utilisant le même visuel,100 carnets PRESTIGE de 4 timbres ont 
été par ailleurs fabriqués et mis en vente au kiosque à journaux 
installé place des Mousquetaires (soit 400 timbres).

Pour l'instant, le tournoi des Internationaux de France est le seul 
tournoi du Grand Chelem à maintenir une tradition philatélique 
(qui a été initiée en 1978 lors du cinquantenaire du stade Roland 
Garros).

Signalons qu'une très intéressante exposition est visible dans le 
musée du Tennis pendant un an, exposition qui retrace le par-
cours extraordinaire de l'aviateur Roland Garros mort au champ 
d'honneur en octobre 2018.

Jean-Pierre Picquot



Ventes aux enchères
Philatélie et Mémorabillia Olympique

www.davidfeldman.com

Nous organisons plusieurs fois par année des ventes aux enchères en ligne sur notre site internet 
www.davidfeldman.com

Connectez-vous dès aujourd’hui pour connaître les dates de nos prochaines ventes.

Geneva
175, Route de Chancy, P.O. Box 81 
1213 Onex, Geneva, 
Switzerland 
T 00 41 22 727 07 77
info@davidfeldman.com 

New York
230 Park Avenue, 10th Floor 
New York
NY 10169
T 212-997-9200
infousa@davidfeldman.com 

Hong Kong 
Suite 704 (7th Floor) 
Two Chinachem Exchange Square 
338 King's Road, North Point, Hong Kong
T 00 852 3595 0128
asiainfo@davidfeldman.com


